COPIE  Hdip 

Delà  Lettre  de  Sa  Majejlé  V Impé- 
ratrice de  toutes  les  RUSS1ES , 
a Monjîeur  le  Maréchal  Duc 
de  Broglie. 

De  St.  Petersbourg  le  22  8bre.  1791. 


M 


ONSIEUR  le  Maréchal  Duc 
de  Broglie , c’elt  à vous  que  je  m’a- 
dreüè  pour  faire  connoître  à la  No- 


bleiïé  b rançoile  expatriée  & perle- 
cutée  , mais  toujours  inébranlable 
dans  là  fidélité  & l'on  attachement 
pour  Ion  Souverain,  combien  j’ai 
été  fenfible  aux  lèntimens  qu’elle 
me  témoigne  dans  là  lettre  du  20 
7bre.  dernier. 


Les  plus  illuftres  de  vos  Rois  fe 
glorifioient  de  s’appellcr  les  premiers 
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Gentilshommes  de  leur  Royaume , 
Henri  IV.  fut  fur-tout  jaloux  de 
porter  ce  titre , ce  n’étoit  point  un 
vain  honneur  qu’il  déféroit  à vos 
ayeux,  mais  il  leur  enlèignoit  par- 
la que  fans  la  Nobleflè , il  n’y  avoit 
pas  de  monarchie  & que  leur  in- 
térêt à la  défendre,  & à la  main- 
tenir étoit  inféparable  du  fein,  ils 
entendirent  cette  leçon  & prodiguè- 
rent leur  fang  pour  établir  les  droits 
de  leur  maître  & les  leurs. 

V ous , leurs  dignes  defcendans  de- 
vant qui  les  malheureulès  circonftan- 
ces  de  votre  patrie  ouvrent  la  même 
carrière , continués  de  marcher  fur 
leurs  pas  & faites  éclater  dans  vos 
actions  le  même  cfprit  qui  les  animent 
dont  vous  paroiflèz  avoir  hérité  , 
Elifabeth  fecourut  Henry  IV  qui 
triompha  de  la  ligue  à la  tête  de  vos 
ancêtres,  cette  Reine  eft  digne  fans 
doute  de  fervir  de  modèle  à la  po£ 


térité  & je  mériterai  de  lui  être  com- 
parée , par  ma  perlevérance  dans 
mes  fentimens  pour  les  petits  Fils 
de  ce  même  Héros  , auxquels  je 
n’ai  fait  encore  que  montrer  ma 
bonne  volonté  & mes  bonnes  inten- 
tions , en  embarraffant  la  caule  des 
Rois  dans  celle  de  votre  Monar- 
que , je  ne  fuis  que  le  devoir  du  rang 
que  j’occupe  fur  la  terre,  je  n’écoute 
que  le  motif  pur  de  l’amitié  fincère 
& délintéreffée  pour  vos  Princes 
Frères  du  Roi , & le  défir  de  fervir 
d’appui  confiant  à tout  fidèle  fervi- 
teur  de  votre  Souverain , telles  font 
les  difpofitions  dont  j’ai  chargé  le 
comte  de  Romanzow  d’aflurer  ces 
Princes;  comme  jamais  caule  plus 
grande , plus  jufte  & plus  noble  n’a 
mérité  d’exciter  le  zèle  & le  cou- 
rage de  tous  ceux  qui  fe  font  voués 
à la  défendre  & à combattre  pour  elle , 
je  ne  puis  qu’en  augurer  les  fuccès 
les  plus  heureux  & les  plus  analo- 
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gués  aux  vœux  que  je  forme;  fur  ,- 
ce  je  prie  Dieu  qu’il  vous  aie  Mon- 
iteur le  Maréchal  Duc  de  Broglie 
& toute  la  Npbleffe  Françoile  qui 
partage  vos  fentimens  & adhéré  à 
vos  principes , en  là  fainte  & digne 
garde. 

Signé  CATHERINE. 


